
L'ambassade américaine au Burundi prise d'assaut

  Radio-Canada, 25Â juinÂ 2015  L'ambassade  amÃ©ricaine au Burundi a Ã©tÃ© prise d'assaut (photo) par quelque 200
Ã©tudiants venus y  trouver refuge dans la foulÃ©e des troubles politiques au pays. Des marines  amÃ©ricains ont rÃ©tabli
l'ordre avant de prendre position autour de l'ambassade  deÂ Bujumbura.  Les Ã©tudiants  ont pacifiquement fait irruption
dans l'enceinte de l'ambassade amÃ©ricaine pour  y demander la protection des Ã‰tats-Unis. ChassÃ©s de leur campus
universitaire  fin avril dans la foulÃ©e de la contestation contre le prÃ©sident Pierre  Nkurunziza, les Ã©tudiants se sont dirigÃ©s
vers l'ambassade amÃ©ricaine devant  laquelle ils campaientÂ depuis. 
 SommÃ©s par la  police de quitter les lieux, des Ã©tudiants se sont glissÃ©s sous la grille de  l'ambassade pendant que
d'autres escaladaient les murs de l'enceinte avant  d'aller s'asseoir dans laÂ cour.  Forte de son  ultimatum, la police
burundaise a profitÃ© de la fuite des Ã©tudiants pour faire  main basse sur leurs affaires : valises, tentes, sacs et
autresÂ possessions.  Contestations  Ã©tudiantes  Les Ã©tudiants  avaient Ã©tÃ© chassÃ©s de leurs rÃ©sidences universitaires
pour Â«Â des raisons de  sÃ©curitÃ©Â Â» dans la foulÃ©e des premiÃ¨res manifestations, dans la capitale, contre  la sollicitation
d'un troisiÃ¨me mandat du prÃ©sidentÂ Nkurunziza.  Des Ã©tudiants  croyaient que le gouvernement cherchait Ã  les renvoyer
dans leurs provinces  d'origine, les soupÃ§onnant de faire partie du mouvement de contestation.  Manifestants et
policiers s'affrontaient Ã  ce moment dans les rues de  laÂ capitale.  L'intrusion des  Ã©tudiants dans l'enceinte de
l'ambassade amÃ©ricaine intervient Ã  quatre jours  des Ã©lections lÃ©gislatives et municipales burundaises. La prÃ©sidentielle,
quant  Ã  elle, est prÃ©vue pour le 15 juillet prochain, mais l'opposition conteste la  tenue de cetteÂ Ã©lection.  Une sÃ©rie 
d'attaques Ã  la grenade, visant des civils ou des policiers, se sont produites  au cours de la semaine - notamment Ã 
Bujumbura, mais Ã©galement dans d'autres  rÃ©gions. Les attaques ont fait quatre morts et des dizaines deÂ blessÃ©s. 
Depuis le mois  d'avril, les violences au Burundi ont fait quelque 70 morts et 500 blessÃ©s ,  selon l'Association pourÂ la
protection des droits humains et des  personnesÂ dÃ©tenuesÂ (APRODH).  Fuite en  Belgique   L'intensification des
violences Ã  l'approche des Ã©lections a incitÃ© l'un des  vice-prÃ©sidents du pays, Gervais Rufyikiri, Ã  se rÃ©fugier en Belgique.
Ce  dernier a reÃ§u des menaces aprÃ¨s s'Ãªtre opposÃ© Ã  une troisiÃ¨me candidature du  prÃ©sidentÂ Nkurunziza. 
Professeur  d'universitÃ© et intellectuel respectÃ©, M. Rufyikiri est considÃ©rÃ© comme l'un des  leaders de la fronde contre le
pouvoir de Nkurunziza. Il est le dernier d'une  longue liste d'intellectuels Ã  avoir quittÃ© le pays pour trouver refuge 
Ã Â l'Ã©tranger.  Plus de 100 000  Burundais ont d'ailleurs fui le pays pour les pays voisins comme le Rwanda, la  Tanzanie
et la RÃ©publique dÃ©mocratique duÂ Congo.  Â«Â J'ai pris la  dÃ©cision de quitter le pays parce que j'ai Ã©tÃ© personnellement
menacÃ©Â Â», a  dÃ©clarÃ© Gervais Rufyikiri sur France 24. Â«Â Tous ceux qui sont contre une  troisiÃ¨me candidature [de
Nkurunziza] sont menacÃ©s, poursuit-il. Je craignais  personnellement pour maÂ sÃ©curitÃ©.Â Â»  Un porte-parole  de la
prÃ©sidence burundaise nie que le vice-prÃ©sident ait reÃ§u desÂ menaces.  L'opposition  conteste la troisiÃ¨me candidature
du prÃ©sident sortant qu'elle juge contraire Ã   la constitution limitant l'exercice de la fonction de prÃ©sident Ã  deuxÂ mandats. 
Le prÃ©sident  avance que son premier mandat ne doit pas Ãªtre comptabilisÃ©, puisque c'est le  Parlement qui l'avait
dÃ©signÃ© dans ses fonctions, sans avoir Ã©tÃ© Ã©lu au  suffrageÂ universel.  La Cour  constitutionnelle lui a donnÃ©Â raison. 
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